1*1.  E.  de  la  CROIX 


Petit  Courrier 

des 

Premiers  Con?n?ui?iai?ts 


«  Je  suis  le  Pain  vivant  descendu  du  Ciel. 


De  mon  Tabernacle 


Won  enfant  bien-aimé, 


Je  suis  Jésus  qui  te  parle  et  qui  me 
prépare  à  venir  en  toi  au  beau  et  grand 
Jour  de  ta  Première  Communion. 

Dans  mon  Tabernacle,  je  suis  entouré 
de  mes  anges.  Leur  pureté  me  réjouit 
et  leur  amour  fait  mon  bonheur.  Bien¬ 
tôt,  ton  petit  coeur  deviendra  mon  ta¬ 
bernacle  ;  je  Voudrais  y  trouver  la  pu¬ 
reté  des  anges  et  leur  ardent  amour. 

Je  serai  d’autant  plus  heureux  de 
venir  en  toi,  que  je  te  verrai  plus  pur  ; 
car  je  me  plais  souverainement  parmi 
les  lys. 

Pour  me  recevoir  dignement,  il  faut 
fuir  le  péché.  Le  péché  est  mon  ennemi  ; 
si  tu  le  commettais,  tu  ne  pourrais  pas 
dire  que  tu  m’aimes. 


Quand  tu  veux  obtenir  quelque  chose 
de  tes  Parents,  tu  te  montres  aimable 
et  tu  cherches  à  leur  faire  plaisir.  Moi 
je  vais  te  donner  mon  ciel,  car  le  ciel 
c'est  moi  ;  et  tu  ne  chercherais  pas  à 
me  plaire,  en  fuyant  les  moindres  fautes 
et  en  t’efforçant  de  te  corriger  de  tes 
défauts  ? 

C  est  donc  bien  entendu  :  jusqu’au 
jour  de  ta  Première  Communion,  tu 
ne  me  feras  pas  de  peine,  d’aucune 
manière,  et  tu  chercheras  à  imiter  les 
anges  qui  sont  si  purs. 

Mon  enfant  que  j’aime  tant,  je  te 
confie  à  ton  ange  gardien,  pour  qu’il 
prenne  soin  de  toi  et  t’enseigne  à  te 
préparer  angéliquement  à  ta  Première 
Communion. 

Je  te  bénis,  enfant  privilégié,  destiné 
à  devenir  le  tabernacle  de  mon  amour. 

Sois  pur  et  aime-moi  de  tout  ton 
cœur. 

Le  Jésus  de  la  pureté 


Paris.  —  Avec  permission  de  l'Ordinaire. 
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PETIT  COURRIER 
DES  PREMIERS  COMMUNIANTS 
% 

Le  Jésus 

des  vertus 


N°  2 


“M.  E.  de  la  Croix 


De  mon  Tabernacle 


Mon  enfant  bien-aimé, 

Depuis  longtemps  je  soupire  après  le 
bonheur  de  me  donner  à  toi  pour  la  pre¬ 
mière  fois  dans  la  sainte  Communion. 

Je  me  suis  enfermé  dans  mon  Taber¬ 
nacle,  afin  de  t’attendre,  et  de  pouvoir 
bientôt  descendre  dans  ton  cœur  pour 
te  rendre  heureux  et  t’ apprendre  à  pra¬ 
tiquer  toutes  les  vertus. 

Tu  sais  déjà  que  je  suis  le  Dieu  de 
toute  sainteté  et  que  je  veux  faire  des 
saints  de  tous  ceux  que  je  nourris  de 
ma  chair  et  de  mon  sang.  Il  te  faut  donc 
commencer  dès  maintenant  à  pratiquer 
la  vertu  et  à  m’imiter  en  toute  chose. 

Rappelle -toi  comme  j’étais  sage  et 
obéissant  à  "Nazareth,  recueilli  et  ai¬ 
mant  la  prière,  doux  et  humble,  mor¬ 
tifié  et  aimable  pour  tout  le  monde.  Fais 


comme  moi,  et  tu  me  feras  un  immense 
plaisir. 

J'ai  fait  pour  toi  pendant  ma  vie  de 
bien  grands  sacrifices  ;  j’ai  beaucoup 
souffert  pour  expier  tes  péchés  et  j’ai 
voulu  mourir  pour  te  mériter  le  ciel.  Si 
tu  veux  me  ressembler,  il  faut  que  tu 
fasses  des  efforts  pour  m’offrir  des  petits 
sacrifices,  en  Vue  de  te  mieux  préparer 
à  ta  Première  Communion. 

J’aime  tant  les  petits  enfants  qui  ne 
se  contentent  pas  de  me  dire  qu’ils  m’ai¬ 
ment,  mais  qui  me  le  prouvent  en  pra¬ 
tiquant  toutes  les  vertus  et  en  s’effor¬ 
çant  de  me  plaire  en  tout. 

Mon  enfant  tant  aimé,  pour  te  prou¬ 
ver  mon  amour,  je  te  donne  aujourd’hui 
ma  Mère  et  je  te  confie  à  sa  tendresse 
maternelle,  afin  quelle  orne  ion  petit 
cœur  de  toutes  les  vertus  pour  le  grand 
jour  de  ta  Première  Communion. 

Sois  vertueux  et  aime-moi  de  tout 
ton  cœur. 

Le  Jésus  des  vertus 


Paris.  —  Avec  permission  de  l'Ordinaire 
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PETIT  COURRIER 
DES  PREMIERS  COMMUNIANTS 


De  mon  Tabernacle 


' Mon  enfant  bien-aimé. 

Tous  les  jours  sont  beaux  et  donnent 
le  bonheur,  puisque  tous  les  jours  je 
t’aime  et  que  toi  aussi  tu  peux  m’aimer. 
Mais  il  n’en  est  pas  de  comparable  au 
Grand  Jour  de  la  Première  Communion. 

Pendant  ma  vie  publique  j’avais  beau¬ 
coup  aimé  mes  Apôtres  ;  mais  lorsque 
j’instituai  l’Eucharistie  et  les  communiai 
de  ma  propre  main,  j’en  fis  le  plus  beau 
jour  de  leur  vie.  En  me  donnant  à  eux 
en  nourriture,  je  leur  donnai  le  ciel. 

Il  en  sera  bientôt  de  même  pour  toi. 
Déjà  les  anges  se  préparent  à  chanter 
mes  louanges  autour  de  toi,  lorsque  je 
reposerai  dans  ton  cœur. 

Marie,  ma  Mère,  à  qui  je  t’ai  confié, 
viendra,  pleine  d’une  tendresse  toute 
maternelle,  t’aider  à  m’aimer  et  à  me 
remercier. 


Le  ciel  sera  en  fête,  et  moi  je  jubi¬ 
lerai  de  venir  dans  un  petit  cœur  pur 
qui  m’aura  préparé  un  nouveau  taber¬ 
nacle  pour  m’y  rendre  heureux. 

J’appelle  de  tous  mes  Vœux  ce  jour 
béni.  Et  toi,  de  ion  côté,  soupire  après 
le  bonheur  qui  t’est  réservé  ce  jour-là. 
Prie  beaucoup  pour  qu’il  arrive  bientôt. 

Embellis  ton  âme  tous  les  jours  da¬ 
vantage  afin  de  me  rendre  plus  heu¬ 
reux.  Efforce-toi,  en  toutes  choses,  de 
me  faire  plaisir,  et  souviens-toi  que  tu 
seras  alors  d'autant  plus  heureux  que 
tu  te  seras  préparé  avec  plus  de  ferveur 
au  plus  grand  Jour  de  ta  vie. 

Mon  enfant  si  tendrement  aimé,  en 
attendant  de  descendre  dans  ton  cœur, 
attiré  par  les  ardeurs  de  tes  désirs,  je 
veux  te  faire  reposer  sur  le  mien,  à 
l’exemple  de  Saint  Jean  au  soir  de  la 
Cène,  et  je  te  confie  à  la  protection  de 
l’apôtre  de  ma  dilection. 

Sois  heureux  et  aime-moi  de  tout 
ton  cœur. 

Le  Jésus  du  Grand  Jour 


Paris.  _  Avec  permission  de  l’Ordinaire 
Maison  du  Bon-Pasteur,  228,  Boulevard  Péreire,  Paris 
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De  mon  Tabernacle 


7X1  on  enfant  bien-aimé, 

De  tocs  les  titres  qui  me  sont  dé¬ 
cernés,  il  n’en  est  point  qui  me  touche 
davantage  que  celui  du  «  Jésus  de 
T  amour  ». 

J’aime  ;  l’amour,  c’est  ma  vie.  Je 
t’aime  et  j’y  trouve  mon  bonheur.  C’est 
pour  t’aimer  que  je  suis  descendu  du 
ciel.  C’est  pour  te  prouver  mon  amour 
que  j’ai  Vécu  trente-trois  ans  sur  la 
terre,  que  j’ai  tant  souffert  et  que  je 
suis  mort  sur  la  croix.  C’est  pour  t’ai¬ 
mer  de  plus  près  et  tous  les  jours  que 
je  me  suis  fait  Eucharistie. 

Mais  mon  amour  n’est  pas  encore  sa¬ 
tisfait,  il  me  faut  ion  cœur  pour  y  venir 
habiter,  pour  en  faire  mon  tabernacle 
vivant  et  i’ apprendre  à  m’aimer  comme 
les  anges  m’aiment  au  ciel. 

Veux-tu  devenir  mon  ciel  sur  terre  ? 
Ouvre -moi  tout  grand  ton  cœur,  et 


donne- moi  l’hospitalité  pour  que  j'y 
vienne  te  préparer  moi-même  au  grand 
Jour  de  l'amour. 

Ouand je  viendrai  en  toi  en  personne, 
je  t’ apprendrai  à  m’aimer  sans  mesure  ; 
mais  je  serais  si  content  si  déjà  tu  m’at¬ 
tirais  vers  toi  par  l’ardeur  de  tes  désirs. 

Je  me  laisse  ravir  par  les  cœurs  purs 
et  je  ne  sais  plus  rien  refuser  aux  cœurs 
qui  m’aiment. 

Fais  souvent  cette  prière  :  «  O  Jésus, 
gardez  mon  cœur  pur  de  tout  péché 
et  faites  que  je  vous  aime  assez  pour 
mériter  de  faire  une  sainte  Première 
Communion.  » 

Mon  enfant,  que  j’ai  aimé  jusqu’à  Vou¬ 
loir  mourir  pour  toi  sur  le  Calvaire,  je 
te  lègue  ma  croix  en  souvenir.  Baise 
souvent  ton  crucifix,  en  pensant  à  mon 
amour  ;  et  par  reconnaissance  prépare- 
moi  amoureusement  un  asile  dans  ton 
cœur. 

Sois  fidèle  et  aime-moi  de  tout  ton 
cœur. 

Le  Jésus  de  l’amour 


Paris.  —  Avec  permission  de  l'Ordinaire. 
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De  mon  Tabernacle 


'Mon  enfant  bien-aimé, 

C’est  moi  qui  ai  fait  le  bonheur.  Il 
n’y  a  aucun  bonheur  en  dehors  de  moi. 
Plus  on  s’approche  de  moi,  plus  on  est 
heureux.  Me  recevoir  dans  son  cœur 
par  la  sainte  Communion,  c’est  le  bon¬ 
heur  suprême. 

Il  n’y  en  a  pas  de  plus  grand  sur  la 
terre.  C’est  une  image  du  bonheur  des 
bienheureux  au  ciel,  car  c’est  me  pos¬ 
séder  en  personne  autant  qu’il  est  pos¬ 
sible  de  me  posséder  ici-bas. 

C’est  pourquoi  j’ai  tant  hâte  de  voir 
arriver  le  jour  de  ta  Première  Com¬ 
munion.  Je  voudrais  te  rendre  heureux, 
car  je  t’aime. 

Je  ne  veux  pas  encore  t’amener  dans 
mon  ciel,  mais  je  veux  faire  descendre 
mon  ciel  dans  ion  cœur. 

Quand  je  serai  en  toi,  au  moment  de 
ta  Première  Communion,  tu  pourras 


dire  que  tu  es  aussi  heureux  que  tous 
les  anges  et  tous  les  saints  du  Paradis  ; 
car  c’est  moi  seul  qui  fais  leur  bonheur, 
comme  je  ferai  le  tien. 

Soupire  donc  souvent  après  ce  grand 
Jour.  Demande-moi  de  redoubler  tes 
ardeurs  et  de  raviver  tes  désirs  de  me 
recevoir. 

Entrevois  déjà  l’Tiostie  de  ta  Pre¬ 
mière  Communion  ;  et  pour  jouir  du 
bonheur  ineffable  de  t’en  nourrir,  pré¬ 
pare-toi  avec  une  grande  piété  à  t’unir 
à  moi. 

Les  petits  oiseaux  ne  sont  jamais  plus 
heureux  que  quand  ils  voltigent  dans 
l’air.  Comme  eux,  envole-toi  par  le  dé¬ 
sir  et  l’amour  vers  le  Tabernacle,  où  je 
tiens  en  réserve  le  bonheur  qui  inon¬ 
dera  ton  cœur  au  jour  de  ta  Première 
Communion. 

Mon  enfant,  objet  de  toutes  mes  ten¬ 
dresses,  va  souvent  puiser  au  Tabernacle 
l’amour  qui  fait  les  bienheureux. 

Sois  reconnaissant  et  aime-moi  de 
tout  ton  cœur. 

Le  Jésus  du  bonheur 


Paris.  —  Avec  permission  de  l'Ordinaire. 

“Maison  du  Bon-Pasteur,  228,  Boulevard  Péreire,  Paris 
Tous  droits  réservés. 


De  mon  Tabernacle 


"Mon  enfant  bien-aimé, 

J’habite  le  ciel  et  j’y  suis  éternelle¬ 
ment  heureux  dans  la  compagnie  des 
anges  et  des  saints. 

Je  demeure  au  Tabernacle  et  j’y  suis 
encore  parfaitement  heureux,  car  j’em¬ 
porte  partout  avec  moi  le  bonheur  et 
le  Paradis.  Kussi,  quand  je  me  donne 
en  nourriture  aux  âmes  dans  la  sainte 
Communion,  je  leur  donne  le  ciel  et 
toutes  les  joies  des  bienheureux. 

Voilà  ce  que  je  te  réserve  pour  le 
grand  jour  de  ta  Première  Communion. 
Ce  sera  un  vrai  jour  du  ciel  :  car  tu 
posséderas  autant  que  les  élus  dans  la 
gloire  ;  tu  seras  aimé  de  la  même  ma¬ 
nière,  puisque  je  me  livrerai  tout  entier 
à  toi. 

Je  viendrai  en  toi  pour  te  conserver 
pur,  pour  t’apprendre  à  pratiquer  toutes 
les  vertus,  pour  te  combler  de  mes 


grâces,  pour  te  donner  le  courage  de 
fuir  le  péché,  et  enfin  pour  t’attirer 
à  moi  afin  que  tu  m’aimes  assez  pour 
te  garder  toujours  fidèle  à  mon  divin 
service. 

Mon  enfant  que  j’aime  :  oh  !  aime- 
moi.  Mon  enfant  que  je  veux  rendre 
heureux,  puise  toujours  ton  bonheur 
dans  la  vertu.  Mon  enfant  à  qui  je  donne 
le  ciel  en  me  donnant  moi-même,  re¬ 
viens  sans  cesse  vers  mon  Tabernacle, 
où  tant  d' Hosties  t’attendent  pour  t’ex¬ 
citer  à  m’aimer  toujours  plus. 

O  mon  enfant  tant  aimé,  ce  sont  tes 
communions  qui  te  conduiront  au  ciel. 
Prends  la  résolution  de  communier 
souvent,  pour  renouveler  le  bonheur 
du  ciel  que  tu  goûteras  au  jour  de  ta 
Première  Communion. 

Je  te  serre  sur  mon  cœur,  enfant  de 
prédilection,  en  attendant  que  tu  me 
donnes  asile  dans  le  tien.  J’ai  hâte  ! 

Oh  !  sois  saint  et  aime-moi  de  tout 
ton  cœur. 

Le  Jésus  du  ciel 
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